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Les artistes ont été/sont des fans. Cela se confirme d'autant plus dans le metal, tant notre musique est 
passionnelle.
De nos jours, la « mode » est à la hiérarchie et aux classements. Le metal, par l'abondance et l'hétérogé-
néité de groupes (nouveaux et anciens), n'y échappe pas. 
Guitariste (Stonecast), projet solo (Bob Oliver Lee), projet studio (Quiet Human), bassiste (Galderia), chan-
teur (Ninmah, Debackliner, Galderia), compositeur, Bob Saliba a plusieurs cordes à son arc. J'ai donc pro-
posé à ce talentueux musicien, fan de heavy, thrash, prog, rock et power, de faire des choix. Mission (qua-
siment) accomplie (rires) !
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19h30 : c’est Wind Rose qui a l'hon-
neur d’ouvrir cette soirée. Et il aura 
fallu au groupe que peu de temps 
pour lancer l’audience, convaincre 
les non connaisseurs (c’était mon 
cas) et déchaîner les premiers rangs 
qui se sont très vite lancés dans les 
premières bousculades. Il faut dire 
que les Italiens sont franchement 
bons. Ils exécutent un power/prog 
remarquable aux riffs puissants et 
aux refrains très accrocheurs. D’une 
communication sans faille avec le 
public, ne manquant pas de solli-
citer à de nombreuses reprises, ils 
ont parfaitement rempli leur rôle. 
Découverte franchement très inté-
ressante. A creuser et à suivre. 
Changement de plateau. Skálmöld 
était visiblement assez attendu. En 
effet, dès le premier titre, les pre-
miers rangs sont repartis en séance 
pogo et autre slam tout naturelle-
ment. Skálmöld est un groupe de 
viking/folk islandais qui a la parti-
cularité que tous -sans exceptions 
y compris le batteur- donnent de 
la voix. C’est assez sympathique. 
Chacun dans son style apporte har-
monie au groupe et la vieille bande 
de potos se fait ressentir. Vraiment 
une belle brochette sur scène qui 
exécute un metal enjoué, sans pré-
tention mais vraiment très efficace.
22h00 pétante : c’est parti pour 
les headliners d’Eluveitie. Lancé 
par l’intro «  Origins  » issue du 
dernier album du même nom, la 
grande bande suisse débarque sur 
scène affichant spontanément des 
sourires communicatifs et conqué-
rants. Puis d’enchaîner avec le 
titre « Nil » qui, immédiatement, a 
emballé le public. Cela dit, le public 
n’avait pas besoin d’être conquis. 
Eluveitie a exécuté une setlist im-
peccable, bien fournie, piochant 
dans toute la discographie du 
groupe. Entre ardeur à la «  Thou-

sandfold  » et «  Havoc  » déjà très 
efficace sur cd et qui en live s’avère 
complètement ravageuse ; et dou-
ceur et émotion mené par Anna 
-qui d’ailleurs semble prendre de 
plus en plus de place- qui a ravi 
avec notamment « A Rose For Epo-
na » ou la très bonne « The Call Of 
The Mountains  » aka «  L’appel des 
montagnes  », car pour l’occasion, 
et ce après demande auprès de 
l’audience, s'est faite en Français. 
Petit clin d’oeil fort chaleureux. 

La complicité des membres est éga-
lement à souligner, les headbangs 
Anna/Nicole (violoniste et dernière 
venue) sont répétitifs ; les Helvètes 
sont en parfaite osmose et c’est un 
bonheur à voir. Nicole -qui semble 
avoir bien pris ses marques- jouant 
sur la guitare de Ivo Henzi avec son 
archet pendant qu'Anna frappe 
sur les cymbales de la batterie de 
Merlin Sutter avant de lancer la 
baguette utilisée dans la foule, 
provoquant, bien entendu, un peu 
plus de bousculade. On en vient à 
ne plus savoir où donner de la tête 
tant il se passe de chose sur scène, 
chacun, tour à tour, se mettant en 
avant. Franchement épique à voir !
Mon coup de coeur du set ira à 

la très attendue «  Alesia  » qui est 
l’une de mes chansons favorites du 
groupe. Je suis définitivement ado-
ratrice du chant Chrigel/Anna en 
communion.
Chrigel parlons-en… lui même qui 
a demandé à l’audience de créer 
le fameux « wall of death », chose 
qui n’a fait qu’amplifier la fureur 
et l’ardeur de certain. Cela peut 
paraître anodin pour un concert 
metal -comme l’a mentionné ce 
dernier- mais pour le coup, c’était 

assez marrant. Une fois de plus, 
parfaite symbiose entre le groupe 
et son public. 
Et comme le temps passe vite 
quand le show est attrayant, voilà 
déjà le moment venu où la bande 
suisse tire (presque) sa révérence. 
Evidemment, après quelques cris, 
le groupe a repris place, Chrigel 
mentionnant « qu’ils ne disposent 
malheureusement plus de temps », 
ce qui explique certainement le fait 
de n’avoir eu qu’un seul titre en 
rappel. C’est donc la traditionnelle 
et envoûtante «  Inis Mona » qui a 
clôturé cette f*cking soirée. Wow !
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